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DEUX mots, rien que deux imuais- etvoilà que par 'la magie de ces doux
mots, en joignant les paupières

pour se mieux souvenir, chacun se retrou-
Te entft, purii des souillures de la vie,
démgg du terrible fa.rdeau do l'expérience,
tout Petit, tout neuf, tout candide, avec un
regard d',aurore-, une voix d'oiseau, tl'Ane
On COnfanc. et le coeur en fêt.

Graund'rmêre! Le plu souvent t'aïeul,
àgà davantage, est mort. Ou bien Il est
parfola sévère, grognon, demeuré mascu-
lin, qudlquo peu ieoîte. Mais Ellle! Rap-
Pele-vous., Qui que l'on soit, riche ou
Pauvre, croyant out mécréant, puissant ou
faffie, glorieux ou obscur, du hameau ou
de da ville, on garde cette Image au pIeS3

Les parents, eux, sont dans la force do
irage; irls militent plus ou moins, sont c-
cupis, sont affairés, ont los Impatiences
ds 'nerveux et les -rigueurs des combat-
t&.S Qu ''Ufalt "auit tout ce qu'il lui
faut" comme ben-4tro, instruction, édu-
ca.tion, leur devoir est rempli. Ils 'n'ont
pa le temps de s'attaTder aux ehimère.

-Cest de -lot desl retrais do l'existence,
des Inauidee qui gardent lo coin du feu,
de Placides phlos(ophes à l'eeprit adouci
sous -lo paosago do. Jours conmoe un cail-
lou arrondi sous da course do l'eau.

Grand'mêre! Elle oit la compagne, le
refuge, J'égido, la caresse, -l'êlntrodixtrlco
au payiu des fées, la~ compice des péchés
innocoentsun tabeiacAe à rêve&~ et une

inoubliables:

Chères saintes à lunettes,
Vieux chapeaux, vi-eille, cornettes,
Bon sourire triomphant,
Calmes ré&'its bien honnêtes,
Cheveux lisses et mains nettes.
0Oles souvenirs d'enfa-nt!

L'enfant a conscionce de cela, sans trop sa-
voir: elle considère la mère de sa mère
comme un objet dé prix, quelqu'u~n de très
pr&écieux,.. d'autant plus 'précieux qu'on
lui a dit une fois: " Aime-la bien; tu 'ne
l'auras pas toujours ", et que l'hypothè_se
d'un départ lui est restée, troubylante.

Eh quoi! el vénéré.e, si choyée, si gâtée,
l'aïeu'le pourrait songer à partir! Quleo
imali-ce ont done les vieilles gens ? Chez
qui d'autre que sa fille et que son fils Irait-
ele d'abord? Oùl serait-elle mieux que
dans sa chamrbre oùi flambe le feu dès -le
moindre froid; oùi il y a une si Jolie pen-
dule dorée, et 'qui tinte clair-sinon dans
le salon, après quatre heures, contre la
fenêtre, derrière 'une table oùi est son li-
vre etoon petit panier?

(Mals -l'enfant 'veille et suirvetile: bonne
maman ne s'eul Ira ýpas! Volontiers, gar-
çonnièro et brusque, -la Petite modère se.
gestes vis-fl-vis de Ga vieille dame. Cýelje-d
a près de quatre-vingts ans: elle doit donc
être 'usée. L',enfanit vit dans l'angoisse cons-.
tante de lui casser quelque chose. ApTre
qu'elle s'est jetée dans ses bras avec rlé
lan d'un jeune poulain, 'une peur l'envahi(
l'inimobi,11ee, l'amolli1t dans l'étreinte.

--Grn'mère! J't'al pas fait muaI?
--4Mais non, chéérlo, répond l'aïeule dont~

le visage rayonne.


